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6 ' Prise prBpos^s à Londres^ ' 

I. Agriculture. 

T. Pour un semis de glandk sur au moînsi 
lo acres de terrain : la médaille dW» 

2. Pour la plantation d'au moins cinq mille 
chênes : la médaille d*or. 

3. Pour déterminer la meilleure méthode 
de cultiver le chêne, en le multipliant Soit 
par des se^is, soit par la transplantation de 
jeunes sujets élevée dans des pé{Hnières : la 
médaille d'or. 

4. Pour un semis de châtaignes sur au moins 
6 acres de terrain : la médaille d'or. 

5. Pour la plantation d'au moins huit mille 
ormes : la médaille d'or. 

6. Pour la plantation d'au moins six mille 
mélèzes : la médaille d'or. 

7. Pour la plantation en frênes d© six acres 
de. terrain : la médaille d'or» 

8. Pour aroir entouré ou couvert de plan* 
tatîons d'arbres forestiers, la plus grande éten- 
due (au moins 10 acres) de terrains peu pro- 
pres à la culture, tels que les bords escarpés 
des rivières, des ravins, et en général tous les 
soH montueux ou rocailleux qui n'admettent 
pas l'emploi de la charrue. Les arbres dont 
la société désire que les concurrens entrepren- 



k6 Prix proposés à Lonàrei^ 

avantageux , et supérieur au moyen contau , àt 
séparer le cuivre du minerai et de le purifier^ 
afin de le rendre propre aux us^es auxquels 
on emploie le cuivre fin : la médaille d'or ou 
&o guinées. 

73. Pour Une carte niînéralôgîqtie de TAn-» 
gleterre^t du pays de Galles : la médaille d'or 
ou 5o guinées. * 

74. Pour une semblable carte de rEcdssé t 
la médaille d'or ou 5o guinées. 

75. Pour une carte minéi'alogîcjiue de ITr* 
lande : la médaille dW ou 5ô guinées. 

76. A l'auteur qui publiera l'histoire natu* 
relie de TAngleterre ou de quelqu\ine de ses 
provinces : la médaille d'or ou âo guinées. 

III* Beaux* Arts. 

77 à 1 1 8. Ce chapitre comprend 42 prix ; 
consistant en médailles d'or ou d'argent , pour 
des dessins au crayon et à l'estompe de pay-* 
sages, de figures , d'objets d'histoire natu« 
relie , etc. , et pour des gravures des mêmesr 
sujets , soit en cuivre, soit en bois, soit en mé- 
dailles. 

1 19. Pour la découverte d'un moyen eflS- 
oace de purifier et d'améliorer les crayons de 



20 Prix ^proposés û Londres. 

simple et économique pour élever les eaux : 
la médaille d'or ou 3o guînées. 

iSp. Pour la construction et rétablissement 
de «conduits d'eau propres à remplacer les 
tuyaux de bois maintenant en usage : lamé^ 
daille d or ou 5o guinées. 

140. Pour un moyen prompt et efficace de 
placer et de réunir les tuyaux de bois qui 
servent à la conduite des eaux : la médaille 
d'argent ou 20 guinées» 

141. Pour la découverte d'un moyen de pré- 
venir et d'éteindre promptement les incendies : 
la médaille d'or ou 3o guinées. 

142. Pour un moyen simple, prompt, sûr 
et économique de faire jouer la mine dans 
les rochers , les galeries souterraines ^ etc. : la 
médaille d'or ou 3o guinées. . 

143. Pour un moyen économique de chauf- 
fer les ateliers des vernisseurs , peintres en 
porcelaine et d'autres manufactures , en évi- 
tant; l'emploi des longs tuyaux de tôle qui tra- 
versent ces ateliers : la médaille d'or ou 40 
guinées. 

144. Pour le moyen le plus efficace d'aérer 
les hôpitaux, les ateliers, etc. : la médaille 
d'or ou 5o guinées. 

14^* l^^ur prévenir les accidens qui résul- 



31 Prix proposés à hortdies^ 

tanniqnes des Indes-Occidentales ou delà côtfr 
d^Afrique^ de Tarbre qui produit ]a noix mus* 
câde : la mëdadlle d'or ou 60 guinées. 

2 53. Pour la culture y d#ns les mêmes colo- 
nies , sur au moins i acres de terrain, des: 
plantes dont on extrait la soude, ^gale en qua- 
lité à celle d'Alicante : la médaille d'or oià 
3o guinëes.^ 

154. Pour la découverte d'un procédé effi- 
cace pour détruire l'insecte qui attaque les 
cannes à sucre : la médaille d'or ou So guinées^ 

i55* i56. Pour la culture du chanvre dans 
les provinces du haut et du bas Canada : deux 
prix chacun d'une médaille d'or ou loo doll^ 
( le dollar vaut 5 francs )♦ 

i^y. i5S* Pour ki culture du chanvre dans- 
les provinces de Nouvelle-Ecosse et Nouveau- 
Brunsvick : deux prix chacun d'une médaille 
d*or ou 100 dollars^ 

iSp. Au propriétaire de navire qui impor- 
tera en Angleterre la plus grande quantité de 
chanvre cultivé en Canada : la mAlaîHe d'or. 

160. A celui qui découvrira une plante sus- 
ceptible de remplacer le chanvre et dont le fil 
soit aussi solide, laquelle plante devra être 
cultivée dans les colonies anglaises : la mé- 
daille d'oR ou 5o guinées.^ 



94 Prix proposés à Londres-. 

serve d'indemniser particulièrement ceux des 
ccmcurrens qui , pour obtenir le prix , auraient 
été eatrakiés à des dépenses ccmsidérablesw 

Voici les prix que la même société a décernés 
dans sa séance du 25 mai i8i3i.. 

T. j$grîculture» 

Pour avoir mis eu culture une étendue àt 
itjj acres de terres eu friche : la médaille d'or; 

Pour avoir fertilisé 5o8 acres de terres va- 
gues : la petite médaille d'or. 

Pour la plantation, dans la province de 
Galles septentrionale y de 979>939 arbres pro^ 
près à donner da bois de charpente : la petite 
médaille d'or. 

Pour la plantation, dans le nord de l'An- i 
gkterrCj de 38o,ooo mélèses, 890,000 pins 
d'£cosse y et 10,000 bouleaux : la petite mé- 
daille d'or. 

Pour la plantation d'environ 5,ooo arbres 
à fruit de diverses espèces : la petite médaille 
d'or. 

Pour la plantation de 3âo,ooo arbres, dont 
3oo,ooo mélèses : la médaille d'or. 

Pour la plantation de 271,000 mélèses : la 
médaÂUe d'argent 



36 Prix prQp0êé9 à lêondtas^ 

De^ m^dailleç d'or et des mfédAîUes d'argent , 
pour d69 griHrures et des figures «a lurooae 
représeotoot divers sujets^ 

IV^ Maniffacturcsi, 

Pour une machine ou moulin destiné à sé- 
parer la farine de 1^ pomme de ferre , et la 
rendre propre à faire du biscuit de mer ^ da 
pain et de la pâtisserie : la petite médaillé 
d*or. 

■ 

V* Mécaniques^ 

Pour un gourernAii temporaire destiné h 
préserver la perte des vaisseq^ix ea^ mer. La» 
médaille d'or. 

Pour ua instrument propre a tracer des el- 
lipses de diâtérentes formes et dimejxsîons : la^ 
médaille d'or» 

Pour une machine propre à prévenir les- 
effets nuisibles qui résultent pour les ouvriers 
de respirer les petites particules de fer et de* 
pierre ^ lorsqu'ils sont employés à foudre- 
pu à pointer les aiguilies x uS giiîoées.. 

Pour une machine qu'on peut élever à une 
grande hauteur, et qui est susceptible d et^e^ 
employée soit jootxxvm ëchelie^ à incendie , soit 
comme observatoire ou comme éphafaud pou]r 
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Pour un ^bli perfectionné pour les tail- 
leurs , au moyen duquel on prévient les ma- 
ladies auxquelles sont exposés ces oùrriers par 
la posture incommode qu'ife affectent en tra- 
vaillant r la médaille- d'argent ou- lo guinées. 

Pour une machine propre à teiller et à séran- 
cer te chanvre : la médaille d^àrgent. 

Pour une lanterne dé vaisseau au naoyen de 
laquelle on peut distinguer facilement , pen- 
dant la nuit, la rosette de la boussole : la mé- 
dam. d-argen,. 

Pour un instrument destiné à mettre le feu 
aux pièces de canon avec beaucoup de promgr 
titude y sans avoir besoin d'une mèche : la mér* 
daille d'argent 

. Pour un fourneau, au moyen.duquel on peirt 
briller les copeaux de bois d'une manière, sûre 
et économique : la médaille- d'argent. 

Pour une échelle à incendie qui se forme si- 
multanément en appliquant extérieurement à 
une croisée une perche ou tige brisée. : la -pe- 
tite médaille d'argent ou 5 guinées* 

Pour un poteau perfectionné pour les grandes 
routes , dont les bras sont en fonte de fer et 
construits de manière à admettre les lettres-in-» 
dicatives qu'on peut ainsi apercevoir plus faci- 



8^ Machiné ^ovjfflaniè anglaisa. . 

filiation était produit par la pression de quhtté 
cames fixéeà sur l'arbre d'uùe roue hydrau*» 
lique; ce mouvement était en tout semblable 
à celui des vokms dés soufflets en bois ordi'^ 
naires. L'air comprimé dans chaque eyliûdre 
par la descente du piston , sortait pair un tuyau 
placé dans la partie inférieure et qui icommti- 
niquâit k la tuyère. L'expérience ayant appris 
qu'un jet d'ait continu était plus favorable à 
la niarche du fourneau et à l'économie du tra«> 
vail ^ on réunit un plus grand nombre de cy- 
lindres, que l'on fit communiquer à un seul 
tuyau par lequel l'air était conduit à la tuyère. 
Il devait y avoir , à l'ouverture de commu-* 
nication de chaque cylindre avec le tuyau 
commun , des soupapes qui favorisaient la 
sortie de l'air des cylindres , et s'opposaient 
à son entrée ; les balanciers des pistons étaient 
mus par des leviers attachés à la manivelle 
de l'arbre de laroue^ On parvint par ce moyen 
à obtenir un courant uniforme sans régulateur, 
lorsque le tuyau conducteur dii vent avait ^ 
d'assez grandes dimensions. 

Dans les localités qui ne permettent pas 
l'emploi d'une chute d'eau , on se sert en An- 
gleterre de machines à vapeur j on les préfère 
beaucoup de circonstances , parce qu'elles 
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36 Machine soufflante anglaise. 

Taxe du volant^ passe dans une boîte aa, k 
répreuve de Tair, remplie d'étoupes huilées, et 
fixée par des écrous bb sur le fond supérieur 
du cylindre souillant A. Sur rextrémité infé* 
rieure de la tige D est fixé un piston garni 
de rondelles de cuir huilé ^ afin de remplir 
exactement le cylindre et de n'éprouver que 
le moins de frottement possible. Au cylindre 
soufflant sont adaptées quatre boîtes à soupa- 
pes BFGH, dont deux BF renferment les 
fioqpapes aspirantes qui permettent Tintroduc- 
tion de l'air dans le cylindre, et les deux autres 
G H les soupapes de sortie, par où l'air est 
chassé pendant la descente du piston, dans le 
cylindre IK, d'où il se rend dans le régula- 
teur O P, en passant par les tuyaux L M. Ce 
régulateur est composé d'une caisse carrée 
sans fond, plongée dans un réservoir ES 
rempli d'eau. 

Voici quel est l'effet de cette machine : sup- 
posons que le piston soit au fond du cylindre 
soufflant, et qu'il commence son mouvement 
ascendant, il est évident que l'air comprimé 
au-dessus du piston s'échappera par les sou- 
papes logées dans la boîte G, d'où il se ren- 
dra dans le régulateur en traversant le tuyau 
L. Pendant la levée du piston il se forme au- 
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y6 Fusées à la Congrèçe^ 

ifpphr trou suivant dans toute sa Ibnguéar 
Taxe de la composition incendiaire. 

ce, coupe des trous perpendiculaires à 
l'axe et commumquant à l'extérieur de lit 
fusée. 

S y étoupille* placée dans toute la longurar 
du trou N ;; ;e7. 
. F j trou destiné à recevoir la mèche de là 
fusée. 

Z Z, coupe de Tâme de la fusée*. 
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. Lanternes êc miçc^* 107 

On voit donc combien cette substance peut 
devenir utile à rëcïaîrage^j mais il ne paraît 
pas • qa/e : la m^udiiie Tait eocoiJ^ adoptée. Sa 
cherté s'y opposp probjsiblen;ientt La même 
cause empêchera long-temps sans doute d'ap- 
pliquer le mica aux usages domestiques. Nos 
laptemes ordinaires laissent hearensement foj:t 
petrà^ésirer. 
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titï Tricots à maille JîxCh 

Nous ne pouvons disconvenir néanmoins 
que le tricot aura toujours sur la plupart des. 
tissus ordinaires , Tinconvénient de se retirer 
et de se déformer à l'humidité. £n effet , les 
dessins qu'il offre n'ont de la grâce que soi^S; 
l'apprêt , et l'apprêt s'efface aisément; mais. ce, 
désavantage qu'il partage avec le crêpe et quel- 
ques autres étoffes , peut en borner Tusage ^ ; 
mai$ jamais le proscrire» 
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1 1 4 Hydrométro graphe. 

<{ mens de graduation ? » Cette question n'était 
point une question oiseuse , et en effet, il était 
important de connaître quelle quantité d'eau 
avait été enlevée par Taîr dans la chute de Teau 
salée à travers les épines du bâtiment de gradua- 
tion. Cette quantité est évidemment égale à celle 
de Teau salée élevée , diminuée de celle qui 
tombe dans les réservoirs , en sorte que la con- 
naissance de la quantité d'eau enlevée par l'air 
dépend de celle qui est répandue sur les bâ- 
timens et reçue dans les réservoirs. Mais de 
ces deux quantités la dernière était facile à 
trouver, connaissant la grandeur des réservoirs; 
il ne s'agissait donc que d'évaluerTa première. 
Pour y parvenir , M. Baader , de Munich , 
mécanicien extrêmement habile, a imaginé 
une machine qu'il a nommée hydroméiro^ 
graphe (ï) y expression composée de trois mots 
grecs , et qui signifie machine propre à compter ' 
la quantité d'eau, ou proprement machine qui 
écrit la mesure de l'eau , dont nous allons 
rendre compte; elle a été exécutéedansles belles 
salines de Reichenhall^ en Bavière, et c'est 
dans ces salines que nous l'avons observée. On 
-"— 

(i) Le mot hydrométropràphe dérive des trois mots 
grecs suivans : vJ'otf , eau, fAirpor , mesure, T'g*^^» , j'écris. 



1 26 Hydrométro graphe. 

Fig. 3. A. B, C. D. Coupe suivant le mi- 
lieu de la gouttière R R. 

Les mêmes lettres que cdles de la figure i, 
indiquant les mêmes objets ^ nous ne revien- 
drons plus sur leulF explication» 

S. Tuyau duquel sort Teau qu'il s'agit de 
mesurer. 

Fig. 4. E. G. H. I. Plan coupé de l'hydro- 
métrographe à la hauteur de Taxe du fléau s u 

Les lettres sont les mêmes que celles de^ 
figures précédentes. 



Mastic inaltérable. 3o i . 

précaution est indispensable , sans cela Thuile 
s'infiltrerait à travers ce corps et empêcherait 
que le mastic ne prit toute la dureté dési-- 
rable. 

Lorsqu'on Tétend sur une grande surface , 
il s'y fait quelquefois des gerçures j on les 
bouche avec une nouvelle quantité de mastic. 
Ce n'est qu'au bout de trois ou quatre jours 
qu'il devient solide. 
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Pompes d^Herrenhausen. 223 

D. Boulon qui repousse le mentonnet M, 
comme on le voit dans la figure 4. 

Fig. 4. Position de la poulie à l'instant où 
elle devient indépendante du mouvement de 
Tarbre. 

Fig. 5. Position de la poulie où le levier L 
reprend la position nécessaire pour être en- 
traîné par le butoir B. 
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238 Renouvellement de VaiT danHei mines. 

d. Canal qui verse Teau sur la roue» 

e. Piliers qui soutiennent la caisse. 

f. Ouverture par laquelle Tair entre dans la 
cai'sse. 

Ce mécanisme est si simple qu'il est inutile 
d'entrer dans de plus grands détails. 
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Tour perfectionné. s33 

su|étit sur le sommier, par des coins (n bois y 
après avoir enlevé les chevilles qui fixent ïea 
barres EF de chaque côté de la poupée D. 

L'auteur assure qu'à l'aide de ce tour , un© 
perche en sapin , de 5 pieds et demi de lon- 
gueur, et de 2 pouces de diamètre, sciée en 
prisme octaèdre , peut être rendue parfaite- 
ment cylindrique' et unie en une demi-mi- 
nute ; une perche de frêne des mêmes dimen- 
sions exige une minute. Deux hommes, Tun 
tournant la roue et l'autre faisant agir les ou** 
tils , peuvent tourner aisément 600 perches d9 
«apin en dou;?e heures* 
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s34 Jardins de botanique. 



AGRICULTURE. 



Fin de la notice sur les jardins de botanique 
de Vienne , sur les serres et sur la mé-' 
nagerie de Schœnbrunn , par M. Marcel 
de Serres. 

Section V. 

Dii^ers mélanges de terres Jormés dans les 
jardins de Schœnbrunn et dans ceux de 
VUniversité. ^ 

Les terres ou les engrais dont on se sert 
pour former tous les mélanges nécessaires aux 
plantes cultivées dans le jardin de Schœn- 
brunn, peuvent se réduire aux suivans : 

1^ La tourbe, torf\ 

!2^ Le tan , loh ; 

3^. La terre des feuilles , laub ; 

4^. Le fumier de poules, hiihner-'mist ; 

5®. Le fumier de brebis, schaef-mist ; 

6^ Le fumier de vaches, ochscn^mist ^ ou 
kuh'mist; 

j\ L'humus, pflanz'merde ; 



Ménagerie de Schœnbrunn% 269 

L'aurochs que nous avons vu à Schœnbrunn , 
Faisait entendre un son ràuque , mais très-' 
fort , et qui avait quelque chose de triste et de 
lugubre : il grognait, mais ne mugissait ja- 
mais. Lorsqu'il était effrayé ou que quelque 
chose le contrariait y il grognait d'une manière 
si forte que ses gardiens en étaient souvent 
épouvantés» 
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Décoloration du fiel de bœuf. 27S 

augmente 1 éclat , et l'appliquer sur toutes 
sortes de matières. 

Des essais ultérieurs y feront sans doute 
découvrir d'autres propriétés utiles qui con- 
tribueront au perfectionnement de Tart de la 
peinture. 
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de tout genre. 809 

tain , Tindustrie française , expirante aujour- 
d'hui sous le poids des malheurs publics, in- 
voque les secours de tous les amis du bien. 
Les ateliers sont déserts , les magasins rem- 
plis de -matières sans emploi, les ressorts qui 
mettaient en jeu tant de mécanismes divers, 
inactifs 3 l'affligeant spectacle de la mendicité 
a remplacé le tableau animé du travail , et 
l'appareil d'une profonde misère règne autour 
des sources jadis si fécondes de la richesse 
publique. Combien de maux à réparer î 
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3 1 2 Soie teinte avec le hîeu de Prusse. 

et dont la présence devient toujours pluâ^ ou 
moins nuisible aux qualités de k soie , soit 
eu l'énervant , soit surtout en la privant d'une 
partie de sou brillant et dç sa, souplesse , îm*^ 
perfections qui ont entièrement disparu depuis 
que la méthode de passer la soie imprégnée de 
Sj9& mordant de fer> dans, uu bain de savon | 
teès-.gra3 et très-cbaud , a été adoptée. Au 
moyen de cette addition , les bleus au pru»- 
siate de fer y ou autrement dits les bleu« Ray- 
mond y car c'est ainsi qu'on les. nomme dans 
tes ateliers , ont tout au moins autant d'éclat, 
et la sole est tout aussi douce au toucher et 
aussi facile à se laisser dévider^ que cela a 
lieu pour les bleus qui sont faits avec la dis- 
solution sulfurique d'indigo , et qui sont connus 
sous, le nom de bleus, à la composition 3 ils ont 
sur ces derniers l'avantage d'être beaucoup plu3 
beaux et en mênie temps plus solides^ 

Opération du -passage de la soie dans le 
saçon , après quelle a reçu son pi^ dç 
couperose ( suljatjç de Jeu ) 

Faites, fondre dans une suffisante quantifié 
d'eau bouillante, une partie de savon blanc 
pour quatre parties de soie (les bains. de savon 



Soie teinte ai>ec le hleu de Prusse. 817 

de Tair^ ce qui fait que ces deux changemens 
ne se pr^oduisent et ne s'achèvent d'une ma- 
nière bien uniforme que pendant le devidage 
de la soie, c'est-à-dire, lorsque le brin de 
celle-ci vient à présenter toutes ses surfaces à> 
l'action de l'air j et c'est aussi alors seule- 
ment qu'elle se trouve avoir acquis tout son 
développement et toute la richesse dont elle est 
susceptible. 
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